
Altuouit & LA'u.E, imprimeur--relieurs, 42 i rué St[aul,



20 RUE UNIVERSITE, Montréal.

Vitraux D'art

Cloches d'Eglises M~.

&E". FOV18L& SO V M q

APPROUVEE PAR SA SAINTETE N. S. P. LE PAPE PIE làï

Bref du 5 Mai 1865

STATUES, CHEMINSý DE CROIX
ET VITRAUX D)'AR--T

I141,01 sur leniande de Cro>quis et Devis.

LUCIEN BIE~N0T
Sculpteur et Doreur

900 et 202, rue JACQUES-CARTI ER, Monitréatl
A fait la sculpture, la dorure et les bancs de la Cathédrale d

Montréal, aussi l'ameublement de la sac;istie, les autels, la chaire
de la cathé('drale de Pembrooke, ainsi que la sculbture des ég-lisesf de
Joliette, de Ste- i7htérse, de St-Léonard de Por/-AMaurice et de le
du Sacré-CS.ur à Ottawoea, etc., etc., etc.

LAPRES & LAVERGNE£
PHOTOGRAPHES

4300 -- XLXXe Mt -Cb> m -e1 -840
T1CLEPHONEr 7283 COIN sel
M. J. Y. LAPRES était autrefois de la mnaison WNWaaný

Portraits At luile, au.Crayon, Pastel, etc., agrandis d'aPtèe.
petites photographies

Réductiond e5 % pou,- le dergé et les eommunaulésrefùi-



AUX MESSIIEURS f)U 'Ot.EReiE
8 jýu o),rtons une attetion UNte tparticuliSùreà l'importation direc~te, dete 0 etd ' pagne, de nos vins de messe. Les certificats authetique~s qune nousenrset qi sont approuves par Sa Gràce Wonsigneur i'archev8que de:ý11r6Ll sntune garantie incontestable (le leur purote. Nous tenons aussi411I10 d'oiLve pour ,a-mpe de sanctuaire ainsi que cierges approuvàs.

RUDON BEBERT & CIEl,-49rtateurs do vins et liqueurs en zros. 304, rue St-(>aul, MONTRÉIo

JB E M eG'*'ALE
PHARMACIEN

22 Rue Notre - Damne 2123
~ MONTREÂL.

41ilhure i 2 heures P hi.

VIGNOBLES C.ANADIENS
Comte d'Essex Ont.ýkXÉ8T GIRÂRDOT & CIE., Prourietairos.

Sde X«gsa approuvé par Son Emmnence le Cardinal Taschereau par~bare et les autres évêques du Canada, employé dans presque tous leue :de la pulissance et aussi dans presque tous les collèges de la Pro.%Q Québec. Vin de Table de première qualité.I 4htu8~tO oeaane. Nous expédions directement (le nos caves. Pour*autres informations s'adresser à ADICOT
ERNENT GIMIRDOT & CIn

NOT.....os insseconservent parfaitement en barriques

Cloches Pour Eglises
MEARS & STAINBANKP

Egtablis en 1570
VOIDERIE de CLOCHES de WRITICBAPIL

(Londres An),

EVÂBiis BM 1826. WasTY Titoy N. Y
HUaH R UTSSEZ.

TEMPLE BUILDING
185 RUE ST-JACQUES MONIREIL~Sq~ Prft donnée sur demande pour clochesi

I 4 04 itMonrem. SOIu à la gare de irtemin de rer ou au quai de bateau



PRIlE iglEt DEiS QJIMANTE.HEURCEN

LILMANCBE 15i \VH IIL itBîal, l'e Bi jzard.
MARDI 17 -St-Laiîrent.y

JEUJDI 119 8 t-.osepeh -l [.anoraw,.
SAMEY1H "Il - ivostepl à Moutréal.

FETES I4 E LA SEMAINVE

131MANCFWR 1: AVRlIL. - 3e J>dq. DEn,' S. ~ 2 Cl.
LUNDI 16 1 - De la Fério.
'MARDI 17 -S. Anicet, 1, N4., siînîp.
MKEIiCIEDI lx - De la Férie.
JEUDI 19 - Du T. S~. Sacremont, sei.
VENDRIEDI 2 1 - Doe la. Férie.
SA M El)1 -2 - S. Ansi'me,, E. D)., 4louh).

La Seinalîje lge)igleuse de MUontréal
fM. le chanoine P. N. Bruchêsl.
IM. le chiaDoine3 A. Archiambeault.

Admiunistrateur :M. le chanoine W. C. Martin, Arcbevëché de Montr,ý&
Sur ileiandte, la SEMAIîNE Rî rcrndeaaux priè'rps les p>ire'l

ALBERT GAUTHIER
IMPORTATEUR ET MANUFACTUTRIER

Bronzes et Chasubierles
Stat u(8 dc'l tuutei description.,s, ('iteinis de croix en bas relief, el an tlr]C

a 1Ybulle, en Chromojs et -NtitapÎe , ýaviilliq es eboix de T,Hnp) e
tuotire, LusIres, Chiandellers d'autel et ('andélabres, Calices, Ciboires,Of

et Bu> ellee. Vins de meýse deS$ile, Madére et Taragoue.

Seul agent des Rev. Pei-es Trappistes id'Oka pour la V~
leurs Vins de mes.-e et de table.

SPECIALITE POUR AUTEL EN TOUTS STYLES ET DE4 TOU$,

1677 rue Notre-Dame.- Moftfü



LIB~RAIRIE ORANGER FRERES
Publications canadiennes et ouvrages

sur le 4anada.
LaG. Notes sur les gouverne- ila variole.. - Lectur. fiie devaînirAOts fédér'aux, traduit te l'anglais l'Unon Catholique, 1-18 15

QI hn cGe 85 Guay Chs abbe. Chronique (le Iii-11rsA. 1'abbe. Voyage en mouiski, 2-12 I.50Oraît -84.00 Guerard J. La France canadienne,410me. Au loyer do mon preshy- 1-8 30
tè" oèm s it hE s s sur ls le Guibord. D îe Vve Guibord contrele hang t es Essilsles roi- lfabrique de Montréal, plaidoyers5fre deca,,, tlsblespoi- ejugements, 1-8 51-8enia Guillaumne C. abbe, Le protestan-£Uinpaire d'ocasio tisme jugé et condamné par les pro-4,%rzIe. Considlérdtions sur les lois testants, 1-8 751ll6s du mariage, 1-18 50 Gouvernement Merie~r (le). Troisun.Les anciens forts de La- années <le progrès, de réhabilitationcietCavalier de La Salle, 1-8 25 et de rtivendication. Elections pro-

ken.Le vieux Lachine, 1-8 1.00o vmnciales 1890, 1-18 25
%1ne Les anciennes côtes (lu G=er l'intempérance. Lisez et~it.Loui8 avec un tablea m1 ditez, 1-18 15ýrrplojt des anciens et nouveaux Hirbert P. La chimie appliquée auxP»ropriétaires, 1- 100 Arts et Métiers, à l'usage de toutesroble C. A. La ràbellion de les ramilles, 1-18 là437 &StEustache, précédé d'un Holmnes J. abbe, Conférences de N.-"tPOé de la situation politique du D. de Québec, 1-12 50abnaddeuslcs

dai deusl esi on, avec Hfuot P. G. Eloge funèbre de M. Pab-ait,1-8 .50 h6 Cý tié d St-ochde Qué-~J4t1ù.sd'occasion 90 bec, 1-18 10
Ilei1e El1eda. Trois ans en Cana- Hudon Hl. V. G. Sermon national etroln canadlien, illustré, 1-8 25 dernier sermon remarquable de feu,
Mll Auguste abbe. Vie de Mgr M. le grand-vicaii.e, 1-18 Io

tpôte remier évêque de Québec Iberville ID). Journal du voyageaPtedu Canada, 1622-17ô08, 2-8 tait par deux frégatfes du roi, la Da-
Qëtý,23.00 dine, commandée par M. d'Iberville,A. G. Il inéraire de Québec et le Marin par M. E. Chevalier de1-8 50 Surgères, 1-8 50

deueri. Histoire et statisti-Le ee.Dbrvl o l Ja
5 intitti~~ caholque de Bart canadiepn et ýa Baie d'Hludson,

J.A. Notes de voyage aux Instruction pastorale deMgr l'évêque
nemritimes en 1871, 1-12 , le Montrée! sur I' ndépendance oý

4% orge Dr2C5jgond l'inviolabilité dts Etats pontificaux,



L' GRANGEl' ÉSkÈRF', NrRTÉAL, LIVRE., NRUI' ET D'O-CCASI;ON.

Journal des JésuL es. P)ublié d'après Le morne. Canalian guide ante <130l'
le mauuscrit oj'g,«tzal conservé aux! ol referrnce, with descriptionl
archives di. Séminaire de Quiébýc' siatisti,'s ot'ai I places along, thelj-
par MNI. les ibbès Laverilièî e et of railwav ini tie province of
Casgraiî, 1-Aîto, ioî,ve lie édition sur r'i0, 1-12 nr

becau papier . .0o Lafleche Mgr. Qiuelqiies c0nsidérc,

Journal du voyage -le M. St-Lilc de lions sur les rapports di la 5cu t
la Corne, dtans eF iaàvire l'Aiv iis1î, civile avec 1i religio il faille.

an 17631, 1-8 150' 1-12, ciii. onetl

Jugement erroné de NI Ernestilban ' Langelier Fris. l.etiras sur le
sur les laungues s tuVaaefs, par N. O., muesnuiicipales. de la cité d îé

1-8 boc, 1-8

Journaux et r Vus olumes et nu- L glirJC Laie télt d'go
méros à vendtr,' sép uuément. La re-, Lneli eJ C.i da ç)jéec ulscSI
vue canadieine. L*Echo du Cabin t l~~if dea 1.8 eUlît'ca ~
dei Lecture. L'Opinion publique
Rtevue de Montîiýt. Fover domest- L on.'IeQee n 0 9

qîue. Canadian îlîustrated news. La iaruetuitsgie 4
Ruche littéraire. Yournal dlei Vins- Le Merne. Biogr'aphie et portrait
trliction publique. Journal dle l'agri- P. Veziîîa, catissiter de 1
culture. Le f'ovc r canadien, Album!I nationale de Québec, 1-8, r,'
de la Minerve. Fi'uil1etoii illustré. 1 auOl jee
Le Farceur. Le C!,niaid. Le Courrier Langevin Hon. H eetor. Ni" 1 00
de Montréal. La Paf rie depuis l'or- paroisses et fabnîquies, 1-S
giiie. Anjiiuos île 8t.'-Anne de Bleaui Le Moene. La Cari da, Ws [

pré. Semaina Religieuse do Mont lisrsocepodtS 0

ri-al. L'Union médicti!F, etc., etc. turcis, re ssaice porouit,, 'non

Prièr de correspondre pour complé- Iigp
ter aucune collecu oa de, revue cana-, Langevin Bd. abbe. Noticc 8, reije

dunu.phiqîîe sur Mgr' de Laval, 10

Labelle Elzear. Mes rîmes, poésies i 9
canadiennes, 1-8 25!i Excinpkîires ou ri' le.,

Laoombo Alb. R. P. 0. M. I. Dia- Langevin Jean abbe. cr~0 i
tionhiiâre et gi ammaire de la lauigu- i archives de N -D. de 13Oo~2.00

des Cris, ,,rd 1-8 de 950 pages 3.00 livraisonus, 1-18

Lacombe 1Patrice. La terre pater'- Le merne. Cours depdfOîeI
lielu, -18Le morne. RléponsesauX Ptiog a 'b

Lacroix Henry. La charité el son de pèdagogie et d'agricUilturee ett

opportunité actuelle, 1-8 25Le me. Hlistoire dii Caitd î

lie merne. opuscule sur le présent et, tabI,_ux, 1-
l'avenir d u Canada, 1-12 25 1Lareau E. ilistWre de la lit f.00 i

L e me. The pacilid scan~dai ut the 1-8
Custum flouse of Monitréal, 1.12 251 Exemîplaires d'oc$cîlîî



GRANGER FiatRES, NION-JÉAL, 1,1VIIES NIKUiS -ý .T f)>OCUýAs[foN.

MIejne. ls-toirie dio la lhttérature Ue mere. Notre constitution (,i noselliidienno, 1-8 1.00 institutions, 1.8 20
L'veMP1aîr'et 'orcai(mi 60 Ilemay parnphile. îsispoétiques

fliene.Melîgeshistoriques 41 SiiS v aîglnis,~r' a'jlieliires, 1-12 60 .0 0
&em/a'('eh'occain e Moe. Evangéline, p'oème, -2

t4r~OchO FEeron. La, scr\ dtes (le lihe
'i.)i~ on (:dnad,î, l.s 50 Le morne. 1.)eux p>oèmes cou1ron liés

'4teDr 1-. MelauIges historiques, lpar 1 Univ~ersité Laval, 1-12 1.00lltrerseldeoum politique, Le morne. Les veng"eanct s, poème.
2.00 i i- i'

1e O ne . Dut suiicie. jhèýo pour 14 e morne. Les veingeances, drame,Oco'gen médecine, 1-8 O 18

1-8n e C o p r ti î s rlig ie u se s l a M eM . I, e p li'r i 'le S ie-A n iie ,l e ~ . h ~ 1 - 1 J 2 -1 2 "" e p u ls é s , 2 . 0O f)
~1O~~ e l ma iè e d elp er es L e m orne. l'îcounoc le m audit (suiteJ~tiîe eîLtls1-18 30, (lu pèlerin do, bte-Anuîe( 2-12 u'pii-

4temae. Ilisi oiie poptilairi diCa- ' 
.<

5ôaverdiere C. EI. abbe. R1istoire dlu1:aee petit i;tîîucî d'aglîcltî. Ciada, -1,Cdi.e" 1,cart. '20 Lemoino J. M. Les (lure tt
lerir L'Hon. W. D<iscours sur le Citd, - .<I''iSmt. politique, 1.8 25 Le morne. La mémoire dje -Montcalm4 iOflMe Lecturje ont politicajjliîîî,î vengee, 1-18 1.0018Mî (lelivered on tht, '26'h ,'lle Le morne. Ormîithologi li anada,1 8 77v 1- 2 5 -1 1 1- .0 0

1rlerlabbe. Samuiel de CTham- Le morne. Maple Leav, 1-8 60
P'6?dîere 1-1 40grn D oue. Le meme, Albumt canîadienî, illustré,te tombeau de 1-8,,,in 1-uis 5.0

4faivreLe morne, AIliîumdî (iourist. Archéo-~UV. .Conférence sur la lhué- ogie, ihistoire, litteratiîi', sport, 1-8,rCaO,iitue '12 0 rsrae2.Otli

Gruinewaîd. Iteminiscences Lie Morne. Histoire des r-ues et des~5Ilt iign 1-1 15 fortifications du Q u eiFec, 1-8, illus-
~1dre Nap. Albani, Emma La- tré 40s,1-18 25 Le même. nhe î ourlis note blook ilîti.--

kea.A mes enrttilts, 1.32 25 trat<îd, 1-18 25rn.Echos de Qué bec, 2-! 2 1.00 Le memne. Quebec, past and pl'eso'Ilt,'4enPîaires d'ocrasion 60 1-8, relié 2.00



20 ;A(K js ,\i1Kiiii1sNiS . 'O.Y'P.

Le meme. Thfr- chrorîicl's ut' th-e St. Le~'i.Lé- peltit arsenat du cal bu -

L.Awr.n1ce, 1->i, relie 12. àt0 que, - 125

Lepine Chs. Une' poignee de- vr-rités Marchand F. G, Erreur n'e. i a

(questt i rel igieusr, , 1-8 2 compte, nu1 les i nconvyeni ents 41,1i11i0

Lettres d'une papiste, M- 1217

Le liberalismne catholiqule ou utîsfî-
vations critiques sur l'opuscule de
Ni. l'ahr fi. Paquet par A. (Io F..
1-8 30)

Liste des evéquesýý et des prétres lu
Canada, depuis l'état)ulissemeutn de
ce pays jusqu'à 1834, 1-8 10

Litterature(ILa)canadie3nne. Pimers
données aux abonnés du Foyer ca-
nadien, 3-8, 1863-1864-1866 3.00<

Chaque volume s.réparéiienh, 1.00

ressemblance, 1-18 -

Marmette Jorsepli. leraliois de Ilit'il.
ville. Scèlnes dt la vie ce radieiiii0
au XVI le, siècle, 2e rltrvr
corrigée, 1-12 de 442 pages

Le ménte. L'lntendlit Bigot. 1-8 6

Le mêmer. Le Chevallier. 1p %Iorri8c,
1-8 7

Le larme. Le tomahawk r-t lep !$11

cart. )

Le meême. h1éroïýmrl et tr4hison, l"18'
relié 5

Luigui. Le Dom Quichiotte mont réa- 1L iâeLs ahbs
lais sur sa rossinante ou M. Des- 1-8 Le cadr. Le rcîaés0nate'
saulles et la grandeý guerre ecclé- -8crt

siastique, 1-840 Le rnème. Récits et souvenirs, î12 

Le meme. Il v a du iibrrralisme et dui Martin p. p, p. Le Père '75es
gallicanisme, 1-8 25

Je mrne. Du modérantismne et die la
fausse moderation, 1-8 25

Le meme. La réforme chrétienne des
études classiques, 1-8

Le rneme. Le libéralisme européen et
le libéi alisme canadien, 1-8 125

Lyre Canadienne (Nouvelle). liocueil,
de chansons canadiennes e-t Iran-
(;aises, 1-18 30

Le méme. Le Père de Bréboeuft 11 ln 6

Le mérne. De Montcalm enri lý(j
1-8 1,00ý

Exempla ires d'occasion fG

Le ?rIétne.. les Jésuites martyrs du el'75
nana. 1-8, enrichi de gravures

Marquette R. P. (Le> ou notes Sll
les decouvertes du Mississipi Par

collaborateur dri Fr ancParîeaýr

j . CX. 1-8

avenir du Canada, 1-8 2 5 Masson Philippe. Le COaiaua 1 5

Le même. The Union of thie provinces Ç,ais et la Proviidence, 1-12 o
of British North America by Hon. J . Maurault J. A. abe 1istoire 0
Cauchon. Translation, -8 50) Abénakis, 1-8, épuiséCa

Mailloux AI. abbe. L'ivrognerie et 1Meilleur J. B. Mémorial de"dule
lsanetempérance, 141. la tau on du Bas-Canada depuis 161 5 0,

des parures, 1-12 301 Exemplaires d'occasionl

GRANGERB FMÈRES, Llbiairei, Montréal-



LA

SIEMAINE ]RELIGIEUSE
DE MONTREAL

i2mic ANNÉE. SAMEDI, 14 AVRIL 1894. Vois. XXIII, No 15

1. Troisième dimanche après Pâques. - Il. Lettre pastorale de Nvs Seigneurs
les Archevêques et Evèques des provinces ecclésiastiques die Québec, de Montréal t

&'Ottawa, sur l'éducation. -- III. Vingt-unième anniversaire de l'élection de Mgr

Fabre. - IV. La rencontre des anges. - V. M. l'abbé Célestin Martin. - VI. MI.
l'abbé Miarcel ïMireauit. - VII. Les image-, de la Sainte-Famille. - VIII. C'est

l'ordonnance. - IX. Ça et là. - X. Chronique diocésaine. - XI. Chronique dut
diocèse de St-Hyacinthe. - XI 1. Chronique du diocèse de She.-brooke. -XIII.

Bibliographie. - XIV. Aux priè'resý. ___________

tathédra1e. - Jeudi 19. à 7 heures, service annuel pour Mgr Lartigue, a 4

heures, service anniversaire de M. B3ourduas.

Vendredi 2o Toute la journée, exposition des; reliques de -;aint 7.otique ;le

soir à 7 heure:-, vénération de ces reliques.
Dimanche 15. - Confirmation à Si-jean.

Mercredi i8. - Confirmation ait Mont Ste-Marie.

Dimanche 15. - Fète du Titulaire de St -joseph idu Lac.

TfROISIEMEIDIMANOHE APRES PAQUES

4 Dans peu d& temps vous ne me verr-ez pîtts, et dans peu de temps vous mê

reverrez. - S. Jean, XVI,.

I. Le peu de temps dont parle Jésus-Christ, c'est la vie présente
qui nlest en effet qu'un moment fugitif quand on le compare à
l'éternité. Mille années devant Dieu sont comme le jour d'hier,
dit le prophète (Ps. LXXXIX). Ce moment passa ier doit cepen-
dant déc.ider de notre avenir. Quoi de plus capable de stimuler
notre espérance et de nous détacher des choses de ce monde 1

Notre-Seigneur nous console en nous assurant que dans peu de
temps nous le reverrons. Divine promesse qui encourage ceux
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qui travaillent, relève ceux qui tcmbent et enflamme ceux qui
aspirent à voir Jésus dans sa gloire.

Méditons la brièveté et la fragilité de la vie pour nous déta-
cher des ombres fugitives et nous attacher aux biens qui ne
passent pas.

II. La vie de ce monde est un voyage rapide. C'est pourquoi
l'apôtre nous exhorte à nous abstenir, comme des étrangers et
des voyageurs, des désirs charnels qui combattent contre l'esprit
(I. S. Pierre, 11). A titre d'étrangers, tenons-nous àl'écart du
monde, et gardons-nous d'adopter son esprit, ses maximes et ses
vanités. Comme voyageurs, ne nous fixons point au char qui
nous transporte, et n'établissons pas notrc demeure permanente
à Phôtellerie où nous ne faisons que passer. Laissons derrière
nous le chemin que nous avons parcouru, et efforçons-nous
d'avancer sans cesse vers le but superieur où nous tendons.

La grâce nous attire en haut ; ne nous engageons pas dans les
intérêts qui rabaissent l'esprit en lattachant à la terre.

LETTRE PASTORALE

De Nos Seigneurs les Archevéques et Évêques des provinces ecclésias-
tiques de Québec, de Montréal et d'Ottawa,

SUR L'ÉDIUJATION.

NOUS, PAR LA GRACE DE DIEU ET DU SiÈrE APoSToLIQUE, ARCHE-
VŠQUES ET EV9QUES DES PROVINCES ECCLÉSIASTIQUES DE QUÉBEC,
DE MONTRÉAL ET DOTTAWA,

Au Clergé Séculier et Régulier et à tous les Fidèles de Nos diocèses
respectifs, Salut et Bénédiction en Notre-Seigneur.

PRÉAMBULE

Nos Très Chers Frères,

Notre siècle se proclame avec fierté le siècle des lumières ; il
vante la douceur de ses meurs, l'éclat de sa civilisation; il exalte
ses progrès qui semblent jeter dans l'ombre toutes les merveil-
les du passé. Nous ne voulons pas certes lui contester ce qui fait
justement son principal titre de gloire ; Nous Nous plaisons
même à reconnaîLre que, au point de vue matériel, dans le
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domaine des sciences naturelles, de l'industrie, de la mécanique,
il a réellement fait des pas de géant et acquis des droits à notre
admiration.

Cependant les observateurs judicieux, ceux qui ne se laissent
pas éblouir par un mirage trompeur, mais qui étudient à fond
la ma. che des sociétés, constatent et déplorent, au milieu des
splendeurs de notre âge, l'abaissement des caractères, la corrup-
tion des mours, la soif insatiable du bien-être et des jouissances,une recrudescence d'insubordination vis-à-vis de toutes les
autorités, dans la famille, dans l'Etat, dans lEglise. Nous vou-
drions pouvoir proclamer ici que notre pays a échappé complète-
ment au courant d'idées malsaines qui désolent la plupart des
contrées de l'Europe; malheureusement bien des faits qui se
déroulent encore sous nos yeux, nous prouvent que ces idées
subversives ont fait, depuis quelque temps, leur apparition au
milieu de nous.

Pourquoi donc sommes-nous obligés de reconnaître, à côté
d'un incontestable progrès matériel, une certaine déchéance au
point de vue spirituel et moral ? Comment expliquer cette espèce
d'opposition, ou plutôt cette progression ascendante d'un côté et
descendante de l'autre ?

Ah ! c'est que, dans l'Ancien Monde, encore plus que dans le
Nouveau, les saines croyances religieuses, minées peu à peu par
une presse hostile ou par une société dépravée, vont s'affaiblis-
sant dans les esprits ; c'est que la tolérance de l'erreur et du vice
devient de plus en plus grande, c'est que Pignorance religieuse
est souvent très profonde, c'est que les mours s'altèrent au
contact de mille éléments de corruption, c'est qu'on ne reconnait
plus autant, aux diverses autorités, l'origine surnaturelle et divi-
ne qui seule peut les rendre dignes de notre respect et de notre
soumission. La cause de cette déchéance, Nous la trouvons en
grande partié, pour ce qui concerne notre pays, dans la mauvai-
se éducation de la famille : les enfants ne sont plus élevés
suffisamment dans Pobéissance, l'amour du devoir, dans la fuite
des occasions dangereuses, dans la pratique des principes de PE-
vangile. C'est pourquoi, voulant conjurer autant que possible les
dangers qui menacent notre peuple, et appliquer un remède effi-
cace au mal dont nous souffrons déjà trop et qui alarme à juste
titre les bons catholiques, Nous venons aujourd'hui, Nos Très
Chers Frères, vous entretenir de Péducation chrétienne de la jeu-
nesse AU SEIN DE LA FAMILLE d'abord. et ensuite DANs LEs ÉcoDEs.Les devoirs réciproques des pasteurs et des fidèles, les dangrsque font courir à la foi et aux mours les mauvaises lectures,.les
funestes divisions que des ennemis de lÉglise tentent de semer
au milieu de nous pour amoindrir nos forces et saper nos croyan-ces : voilà autant de questions fondamentales qui ne seront qu'-effleurées ici, mais qui1pourraient être plus tard traitées avec beau
coup plus de détails.
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. Ce sujet de l'éducation, Nos Très Chers Frères, n'est pas de ceux
qui n'ont qu'une importance relative, temporaire, et dont un bon
citoyen peut se désintéresser sans inconvénient ; il est, au con.
traire, d'un in.érét capital et constant pour toutes les classes de
la société. Les parents, à qui Dieu a donné des enfants, et qu'il
a revêtus de son autorité pour les bien élever ; les pasteurs char-
gés d'enseigner et de faire observer exactement la loi divine ; les
chefs de l'Etat qui ont à seconder avec intelligence et efficacité
les parents et les pasteurs; les éducateurs de l'enfance qui
reçoivent la mission de compléteir dans les écoles l'ouvre des
parents ; tous ceux qui aiment l'Église et la patrie ont à cœur de
voir se donner partout une éducation saine, propre à former
d'excellents chrétiens, des citoyens intègres, vertueux, instruits,
dévoués à le,'r pays

PREMîIÈRE PARTIE

EDUCATION DANS LA FAMILLE
Saint Grégoire de Nazianze, dans un langage admirable (Orat.

XXXVIII et XLIIli, nous représente l'homme créé par Dieu,
et pour Dieu, comme le lien nécessaire de tous les êtres corpo-
rels, comme leur fin immédiate ; c'est par lui qu'ils doivent
retourner à Dieu, leur principe, comme c'est pour lui qu'ils ont
été faits. Il appelle l'homme. l'abrégé de l'univers, un ange d'un
ordre nouveau qui tient au çiel et à la terre, un pontife placé
entre les choses -visibles et invisibles, le roi du monde corporel,
roi qui n'a au-dessus de lui que Dieu seul. Par son corps, par sou
esprit, par son cSur, l'homme est le résumé de tout la creation
et il possède en lui même une triple vie physique, intellectuelle
et morale, que ] éducation bien entendue a pour mission de dé-
velopper.

ÉDUCATION PHYSIQUE, INTELLECTUELLE ET MORALE.

La nature elle-même, Nos Très Chers Frères, commande et
inspire aux parents le soin d'élever leurs enfants, de leur donner
l'éducation physique. La mère connaît la faiblesse corporelle du
petit être à qui elle a donné le jour ; elle lui prodigue les trésors
de son affection, elle veille sur lui avec une sollicitude constan-
te, infatigable, elle guide ses premiers pas, elle lui fait bégayer
,ses premières paroles, elle n'épargne rien pour développer ses
forces, pour affermir sa santé ; le père prend une part active et
directe à cette formation par son travail et par le prestige de son
autorité plus grande ; spectacle merveilleux qui met bien en
relief les lois si pleines de sagesse que le Créateur a gravées dans
le cour des parents !

L'education corporelle ne suffit pas cependant à la créature
raisoniable. L'enfant a une âme créée à l'image et à la ressem-
blance de Dieu, mais elle a été viciée par le péché originel ; il a
des germes d'intelligence, mais ce sont comme des étincelles
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cachées dans la pierre ; son cœur, semblable au morceau d'or
natif, est encore recouvert de matières brutes ; son imagination,
sa mémoîre, sa volonté demandent une culture intelligente ;
son caractère, quelque heureux qu'il puisse être, a besoin d'être
assoupli et de recevoir, par une direction prudente et ferme, le
poli et le brillant qui sont les fruits d'une éducation soignée. Il.
faut donner à cette ame l'éducation intellectuelle et morale ; si
elle lui est refusée ou si elle ne lui est octroyée qu'avec une
espèce de parcimonie et d'une manière incomplète, elle demeu-
rera dans sen ignorance première, elle gardera tous ses défauts,
elle deviendra souvent le réceptacle de tous les vices, elle ne
produira jamais cette effiorescence de vertus qui caractérisent le
vrai chrétien. ULexpérience des siècles est là pour démontrer que
le manque d'éducation morale entraîne avec lui la dépravation
des individus, la honte et la ruine des familles, le dépérissement
continu et la chute des Etats.

ÉDUCATION CHRÉTIENNE DÈS L'AGE LE PLUS TENDRE

Pour produire de salutaires effets, l'éducation doit être cHRÉ-
TIENNE, c'est-à-dire que la doctrine de salut enseigné par .Notre
S-igneur Jésus-Christ aux hommes doit en être la base. Etever
chrétiennement un enfant, c'est développer ses facultés intellec-
tuelles et morales d'après les principes de la raison et de la foi,
en dirigeant ses pensées et ses affections vers le but assigné à
son existence en ce monde et vers la fin dernière pour laquelle
il a été créé. Les parents, éducateurs de leur famille remplissent
une mission sublime, mais fort difficile ; ils méconnaîtraient la
grandeur, la noblesse de leur tâche,'s'ils procédaient au hasard,
sans règle fixe ; la lumière d'en haut leur est nécessaire ; il leur
faut, pour guider leur marche, la boussole divine de la vérité
révélée. ls doivent travailler non seulement à développer les
forces physiques de l'enfant et à orner son esprit de connaissances
utilis, mais encore et surtout à faire règner Jésus-Christ dans
son âme, à le former sur c3 parfait modèl-. à lui faire reproduire
dans sa conduite les vertus du Sauveur. N'est-il pas nécessaire,
en effet, que l'homme créé à l'image de Dieu, par les facultés
qui lui ont été octroyées, en devienne la ressemblance aussi exacte
que possible uar sa vie morale ? N'est-ce pas à cette imitation que
nous invite Notre S-igneur, lorsqu'il nous dit : « Soy-z parfaits,
comme votre Père célesta est parfait ? » (Matth, V, 48). Des parents
chrétiens pourraient-ils oublier que Dieu leur a donné, dans son
Divin Fils, l'déal sensible de la vie morale, le type accompli de
toutes les vertus qu'ils doivent pratiquer eux mêmes et faire pra-
tiquer au sein de leur famille ?

Il est essentiel d'initier l'enfant, encore jeune, à la connaissan-
ce de ces devoirs envers Dieu, envers ses semblables, envers lui-
même, ainsi qu'aux vérités dogmiatiques sur lesquelles repose la
loi morale. Mis ce n'est pas tout : il faut former sa volonté, la
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diriger dans ses actes, l'habituer à respecter les dictées de la
conscience et à s'éclairer des lumières que .l'intelligence a reçues
de la nature et de l'é,ucation chrétierne.

Citte ouvre de formation doit commencer dès l'AGE LE PLUS
TENDRE. En eff it, les actes matériellement bons ou miuvaîs du
petit enfant engendrent avec le temps des habitude 3 de même
nature, et si ces habitudes sont pernicieuses, il faudra nécessai-
rement les réprimer. Q-in pourrait dire les inquiétudes, les en-
nuis de tout genre, les tourments qu'en éprouveront alors les
parents ! que de larmes elles feront verser aux malheureux en-
fants ! Il est donc important de les accoutumer, tout jeunes, à rem-
plir fidèlement leurs devoirs. La pratique de la ver.u leur devien-
ra ainsi plus facile ; elle sera leur plus bel ornement, leur gloire
la pLis pure, comme aussi l'élément le plus précieux de leur
bonheur..

(A suivre).

VINGT-ET-UNIEME ANNIVERSAIRE DE

L'élection de Mgr Fabre.

MESSE PONTIFICALE A LA NOUVELLE CATHÉDRALE.

L'anniversaire de l'élection comme évêque de Mgr E.-Chs. Fabre
coïncidait, cette année, avec la fête de la Quaimodo. En môme
temps le chour de la Cathédrale avait pris ses dispositions pour
donner une seconde fois la belle messe de Méhul chantée le jour
de PAques, lors de l'inauguration de St-Jacques le Majeur. Enfin
Mgr Emard,évêque de Valleyfield, devait officier pontificalement:
ces diverses circonstances donnaient un caractère d'allégresse à
cette seconde inauguration de la Cathédrale. Aussi y avait-il une
foule nombreuse de fidèles, tant dans la nef que dans les tran-
septs.

Monseigneur l'archevêque de Montréal était au trône, entouré
des chanoines de son chapitre.

Mgr Emard avait comme prêtre assistant M. l'abbé Cousineau,
vice-chancelier de l'archevêché. Deux séminaristes remplissaient
les fonctions de diacre et de sous-diacre.

Un certain nombre de prêtres et de membres de communautés
de cette ville remplissaient le chour.

Le sermon a été donné par le e. P. Hamon, de la Compagnie

230



de Jésus. Il avait pris pour texte les paroles suivantes : Si consur-
rexistis cum Christo : quæ sursum sunt querite..., qux.sursum sunt
sapite, non que super terram.

Nous ne pouvons qu'indiquer ici les lignes principales de son
discours éminemment pratique. Apres avoir rappelé les engage-
ments pris par les catholiques au jour de Pâques, à l'issue de la
semaine sainte, le prédicateur a demandé à tous de se montrer
constants et fermes dans l'accomplissement de leurs promesses
sacrées faites au pied des autels.

C'est par la fréquentation des sacrements que l'âme recevra ces
trésors de grâce qui l'aideront à supporter les tristesses de la vie
et les attaques du démon. En effet, la chaire est faible et les ten-
tations sont fortes. Le R. Père a signalé, après la remarquable
Lettre Pastorale de Monseigneur l'archevêque sur létat actuel
de la société, le mal causé par la mauvaise presse, e. plus spécia-
lement les funestes effets produits par le théâtre.

En terminant, il a présenté les félicitations des fidèles à Mon-
seigneur l'archevêque à l'occasion du 21 me anniversaire de son
élection et rappelé éloquemment les tristesses imposées à son
cour de pasteur par la conduite de quelques âmes égarées.

La quête a été faite par M. Hingston, M. D. et M. Prud'homme
notaire, et aussi par deux élèves du Mont Et-Louis. La messe de
Méhul a été exécutée avec la même perfection que le jour de
Pâques, par l chour de la cathédrale sous la savante direction
du maître de chapelle, M. G. Couture.

Les cérémonies se sont terminées par les vépres pontificales et
la bénédiction solennelle du Très Saint-Sacrement.

LA RENCONTRE DES ANGES

A mi-chemin du ciel et de ce triste monde,
Dans les jardins d'azur que la lumière inonde,
Au détour d'un sentier bordé d'asti'es en fleurs,
Un ange souriant rencontre un ange en pleurs.
Celui qui souriait remontait de la terre ;
L'autre, en venant vers nous, penchait un front austère.
- a Frère, dit le premier, quel deuil voile tes yeux ?

« Un nouveau-né m'attend là-bas, bien loin des cieux;
Mais d'où vient le bonheur qui fait battre ton aile?
- a J'ai pris dans un berceau cette fleur éternelle.

P. V. DELAPORTB S. J.

DEt MONTRÉAL 231



232 LA SRMAINE RELIGIWEU5I.

M. UABBE OELESTIN MARTIN

Célestin Martin naquit le 24 janvier 1833 à St-Remi, d'une
honorable famille, où la foi vive des populations canadiennes es t

héréditaire.
Il fit ses études au collège de Mou tréal, et dès lors on remarqu a

caez l'étudiant les qualités qui devaient rendre si fécond en

résultats heureux le ministère du prêtre : distiinction dans les

manières, esprit d'ordre et de ponctualité, amour de l'étude, fer-
meté de caractère, piété vive et profonde.

Ordonné prêtre le 18 décembre 1858, M. l'abbé Martin fut suc-

cessivement professeur de versification au Petit Séminaire de

Ste-Thérèse, vicaire et desservant à Chambly, chapelain à la
Miséricorde et au Bon Pasteur, curé des paroisses d' Bienheu-
reux Alphonse, de la Longue Pointe et de Vaudreuil.

Au professorat comme au vicariat, à la chapellenie comme à
la cure, M. l'abbé Martin se dépensa à tous les travaux du saint
ministère : catéchismes, confessions, prédications, soins des
malades, administration des biens de la fabrique ; il se livrait
avec ardeur à ces diverses formes de dévoûment. D'un commerce
f acile, bon et serviable, il trouvait en outre le temps de rendre

d'importants services temporels à ceux qui recouraient à ses con-
seils et ollicitaient sa charité.

Non content de pourvoir à toutes les exigences de ses fonctions
sacerdotales, M. Martin s'intéressait aussi aux ouvres diocésaines

et, plus particulièrement encore, à la propagation de la foi dans
les missions d'Afrique ; comme le témoignent ses dispositions
testamentaires, et comme le prouvaient aussi, dans les derniers

temps de sa vie, ses études ses lectures et ses conversations.
Une existence si bien rerplie permet d'attendre la mort sans

crainte.
Cependant aussitôt sa résignation offerte, en 1887, M. Martin

voulut désormais consacrer tout son temps à se préparer de plus

en plus à paraître devait le Souverain-Maître, et, dans ses deux
retraites de Si-Janvier et de l'Asile des Sourdes-Muettes de la rue

St-Denis, il fut constamment, pour tous ceux qui l'approchaient,
un véritable sujet d'édification.

Après sept années de recueillement et de sollicitude, ce véné-
rable prêtre succombait, le jeudi, '29 mars; aux crises répétées
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d'une longue et douloureuse maladie. Ce fut pour lui une douce
consolation de recevoir les derniers sacrements des mains de son
archevêque et dans une complète lucidité d'esprit.

Ses obsèques eurent lieu le 2 avril, dans la nouvelle cathédrale,
au milieu d'une grande affluence de parents, d'amis, de confrères
et dc députations venurs des paroisses de Chambly, de la Longue-
Pointe et de Vaudreuil.

Les restes du défunt reposent dans le caveau de la Cathédrale.

M. L'ABBE MAROEL MIREAULT

La mort ne cesse de faire des ravages dans les rangs du clergé.
Après les abbés Martin et Blyth, M. l'abbé Marcel Mireault,

curé de St-Hermas, est allé offrir à Dieu les labeurs et les fruits
de son sacerdoce.

Le défunt, malgré son grand age, eût vivement désiré travailler
de longues années encore à développer la vie du Christ dans les,
àmes de ses paroissiens ; mais la mort est venue entraver de si
généreux désirs.

Ni la science de la médecine, ni les soins assidus de l'affection
ne purent rétablir une santé que le travail et les préoccupations,
du ministère avaient ébranlée depuis longtemps. Il mourait le.
6 avril, fortifié par les sacrements de l'Eglise.

Ses paroissiens perdent en lui un prêtre à la piété ardente et.
solide, un père à l'âme profondément désireuse de se dévouer.

St-Harmas a été visiblement ému à la nouvelle de la mort de
M. Mireault. Aussi les habitants se pressaient-ils en grand nom-
bre dans l'église au jour des funérailles de leur curé. Et ce ne
fut pas sans regret qu'ils remarquèrent l'absence de Monseigneur
l'Archevêque retenu à Montréal pour répondre au. procès intenté-
par l'administration de la Canada-Revue.

Plusieurs prêtres étaient venus prendre part au deuil de la
paroisse et verser leurs prières sur la dépouille mortelle du dé-
funt avant de la confier à la terre où, à l'ombre de l'autel, elle
attend le jour de sa solennelle glorification.

M. l'abbé Marcel Mireault était né le 6 janvier 1831, dans la.
partie de la paroisse de St-Jacques de l'Achigan, qui fut plus tard
détachée sous le nom de St-Alexis.
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Après un cours d'études complet suivi au collège de l'Assomp-
tion, il fut ordonné prêtre le 18 décembre 1858, - à la même
date que M. l'abbé Martin qui l'a précédé de quelques jours dans
la tombe,- et puis nommé vicaire à Ste-Elizabeth, à St-Eustache,
à Terrebonne et au Sault-au Récollet ; auxiliaire à St-Paul. de
.Joliette; et curé des paroisses de St-Calixte et de S-Hermas.

LES IMAGES DE LA SAINTE FAMILLE

Le St-Siège, voulant régler, selon l'esprit de l'Eglise, la dévotion
à la Sainte Famille dans ses moindres détails, vien- de donner
une décision, qui sera bien pratique pour tous ceux qui fabriquent,
vendent ou achètent des. images ou statues des trois personnes
de la famille de Nazareth.

En voici le texte et la traduction

Utrum in tabulis vel statuis
S. Familiam repræsentantibus
possint exhiberi ante pectus
Corda D. Infantîs, B. M. V. et
S. Josephi ?

R EsP. - Non expedire quoad
Corda D. Infantic et .9. Matris;
quoad S. Josephum, non li-
cere.

Romp, 12 Decemb. 1893.

Peut-on, dans les images et sta-
tues qui représentent la Ste Fa-
mille, mettre en saillie sur la
poitrine les cours du Divin En-
fant, de la Très Sainte Vierge et
de saint Joseph ?

RÉr.- Pour ce qui regarde les
Cours du Divin Enfant et de la
Bienheureuse Mère, ce n'est pas
expédient; pour ce qui concerne
saint Joseph, ce n'est pas licile.

Rome, 12 décembre 1893

eC'EST L'ORDONNANCE. »

* Pourquoi faites-vous maigre ? disait à un 'cclésiastique un
officier de dragons qui se trouvait avec lui à -.ne table d'hôte un
vendredi.

- Capitaine, je vous répondrai, quand vous m'aurez dit pour-
-quoi vous portez des pantalons rouges.

- Parce que c'est l'ordonnance militaire.
- Eh bien I faire maigre le vendredi, c'est l'ordonnance de

l'Eglise.
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- Est-ce que la viande n'est pas aussi bon ne le vendredi que
tes autres jours ?

- Sans doute, capitaine ;-mais pourquoi m ettez-vous quelque-
fois un soldat, pris en faute, au pain et à l'eau?

- C'est afin de le punir.
- C'est aussi pour nous punir de nos manquements envers

Dieu que l'Eglise, sans nous mettre au pain et à l'eau, nous or-
donne de nous priver d'aliments gras.

- Soit, mais jeûner n'est-ce pas trop pénible?
- C'est possible. Dites-moi, je vous prie, pourquoi portez-vous

un casque si lourd ?
- C'est encore l'ordonnance ; d'ailleurs, ce casquenous garan-

tit la tête des coups de l'ennemi.
-Eh bien, le jeûne est aussi l'ordonnance, et il garantit notre

àme des coups de notre ennemi, des traits du démon.,

ÇA ET LA

Le Congrès eucharis:ique de Jkrusalen. - S. Em le cardinal
Cape ccelatro, le savant archevêque de Capoue, devait prononcer-
un discours, au Congrès catholique de Naples. A la suite de
circonstances particulières, ce Congrès, comme nous l'avons
annoncé, a dû se réunir a Rome et Son Eminence n'a pu s'y
rendre. Mais vu l'importance de ce discours, Son Eminence
vient de le publier.

Le Congrès eucharistique de Jér-usalem el nos espèrances, tel est le
titre. S. Em. fait un splendide resumé des actes du Congrès
eucharistique de Jérusalem, et démontre quelle influence heu-
reuse il a eu sur l'Eglise orientale pour préparer son retour vers
l'Eglise occidentale.

c Déjà, dit S. Em., un résultat très important a été obtenu,
puisque au moment où nous écrivons ces lignes, une nouvelle
nous arrive de Bayrouth, nous annonçant que le patriarche
jacobile et '22 de ses évêques suffragants sont rentrés danb le sein
de l'Eglise catholique. >

Revenons à Dieu.- Tel est le cri qui s'échappe de toutes les
poitrines, à la suite des bombes de Paris. La réaction bat son
plein :. a Dites tant que vous voudrez, s'écrie Jules Simon, que
personne n'a voulu, en 1880, faire une loi athée ; qu'il s'agissait
uniqvement de soustraire le monde politique à l'action des cléri-
caux.Je vous crois; je veux vous croire ; je ne. fais la guerre a
personne. Mais le fait brutal, c'est l'enfant de vingt ans qui jette



LA SEMAINE RELIGIEUSE

sur une foule sa bombe de dynamite. Vous le tuez. Mais la mort
n'est pas -.i puissante que vous pensez. Il y a des moments dans
l'histoire où on s'est joué de la mort. La mort sous la Terreur est
à la fois triomphante et impuissante. Les nihilistes ne cessent de
la braver. Je ne sais trop ce qu'en pensent les anarchistes. Celui-ci
est bien près de celui-là. Pauvre société malade qui t'adresse au
couperet, c'est à Dieu qu'il faut revenir. 3

Ces anarchiste,, ô ironie du sort, seront-ils les réformateurs de
notre société trop civilisée ?

Droits et privilèges inhérents au itre de chanoine honoraire. -
Un bref pontifical vient de sanctionner, ad perpeluam rai
memoriam, les décisions adoptées p. la Sacrée Congrégation des
Rites à l'effet de préciser et de restreindre, en le ramenant à son
institution primitive, l'usage des droits et privilèges inhérents au
litre de chanoine honoraire.

Ce document, daté du 28 janvier 1894, a été promulgué au
début de ce mois de mars.

Les journaux de Rome nbus apportent le texte latin de ce bref.
Voici quel en est le dispositif :
I. - L'évêque ou l'ordinaire devant nommer chanoine honorai-

re un ecclésiastique d'un diocèse étranger, aura à obtenir, outre
le consentement de son chapitre, celui de l'ordinaire duquel
relève le candiclat à nommer, et il aura soin de porter à la con-
naissance de cet ordinaire en quoi cons1.tent les insignes et
les privilèges dont l'usage est accordé au nouveau chanoine
honoraire.

II. - Le nombre des chanoines honoraires demeurant hors du
diocèse pour lequel ils sont nommés, ne pourra dépasser les deux
tiers de celui de tous les chanoines assignés respectivement par les
constitutions pontificales à chaque basilique ou église métropo-
litaine, cathédrale ou collégiale.

III. - Les chanoines honoraires nommés à une basilique
mineure ou à une collégiale de l'auguste Ville de Rome ne pour-
ront faire usage des insignes et privilèges de leur titre que dans
l'enceinte de la basilique o-î collégiale respective à laquelle ils
sont nommés. Quant aux chanoines honoraires d'une église
métropolitaine, cathédrale ou collégiple, ou d'une basilique
mineure hors de Rome, ils n'auront la jouissaoce de leurs insi-
gnes et privilèges que dans le diocèse pour lequel ils sont désignés.

IV. - Ces dispositions doivent étre observées aussi par les
chanoines honoraires nommés jusqu'à ce jour.

Nourelles de Rome.- Le Saint-Père vient de commencer à pour-
voir aux postes laissés vacants par la mort des regrettés cardinaux
Serafini, secrétaire des Brefs, et Ricci, secrétaire des Memoriaux,
archiprêtre de Saint-Pierre et grand-prieur de l'Ordre de Malte,
en nommant comme archiprétre de la basilique Vaticane,
S. Em. le cardinal Rampolla, secrétaire d'Etat de Sa Sainteté.
L'archiprétre de la basilique Vaticane a droit à l'habitation dans
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le palais spécial affecté à cet effet et qui est situé tout près de la
h'asfique. C'est à lui qu'il appartient de présider les grandes céré-
monies du chapitre de Saint-Pierre.

Parmi les mutauions importantes, on signale celle de l'Em.
cardinal Aloisi-Masella, qui passerait de la préfecture des Rites
au secrétariat des Brefs et serait remplacé, comme préfet de la
Congrégation des Rites, par S. Em. le cardinal V.ncent Vannutel-
li. Op- signale, de même, le choix de S. Em. le cardinal Ruffo-
Scilla pour le grand-prieuré de l'Ordre de Malte. Quant au secréta-
ria'b des Mémoriaux, rien n'est encore décidé.

- Par billet de la 03ecrétairerie d'Etat, Sa Sainteté a appelé S.
Eru. le cardinal Séraphin Vannutelli à faire partie de la SacrAe
Congrégation du Saint-Office.

Archevêché de Montréal, 6 avril 1894.
M. l'abbé Marcel Mireault, curé de St-Hermas, décédé aujour-

à,huil à 10 heures, était membre de la société d'une messe.

Archevêché de Montréal, Il avril 1894.
M. l'abbé Félix Gauthier, du diocèse de Québec, décédé cette

semaine, était membre de la société d'une messse.
Ai.FRED ARcjuMBE&IJLT, chan., cManceaier.

OH-RONIQUE DIOOEFSAJNE

Nominations. - Par décision de Monseigneur l'Archevêque de
Montréal, ont été nommés .

M. l'abbé Pierre Lieducl, curé de St-Riermas.
M. l'abbé E. Bédard, second aumônier de l'Asile des Sourdes-

Muettes de la rue St-Denis A Montréal.
Sociéli d'une messe. - Liste des prêtres, faisant partie de la so-

ciété d'une messe, di3,cédés depuis le lier janvier 1894, jusqu'à ce

.ju.MIL Bourque L A. décédé le Il Janvier 189î.
Roy J. R. " er Février '
Mireauît M. 6 6 1
Paradis P. 5 CL
Lévesque J. " 2 Mars
Pelletier O. " 4 " «

Coté J. B. t. 10 4

Daignanit J. 14 4

Martin C. " 24
Blyth I&. L 3 Avril
MNireanît MU 6

Comrmu?;iirié de la rMwdfrlrie de .rhr<i.
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Le procès. - Au moment où notre journal est imprimé, mer-
cr di et j-tudi, se continue le procès de la Canada-Revue contre Sa
Grandeur Monieigneur l'archdvéque de Montréal. Monseignèur
et les autres témoins appelés par la Demanderesse ont été enten-
dus. Où interroge actuellement les deux ou trois tômoins assignés
par les avocata du Défendeur. Nous esoérons pouvoir donner pro-
chainement à nos lecteurs le texte officiel des principaux docu-
ments qui ont déjà paru, d'une manière plus ou moins complè-
te, dans les journaux de la ville.

Lettre Pastorale rollective. On a commencé, dimanche dernier,
dans toutes les églises du diocèse, la lecture du magnifique docu-
ment que Nos Seigneurs les évêques viennent de publier sur la
question de l'éducation.

Que les parents chrétiensque tous les maîtres voués à l'instruc-
tion de la jeunesse, que les enfants et les jeunes gens écoutent
ces nobles et sages enseignements ; Dieu les bénira I et des
jours plus calmes. plus purs et plus glorieux, se lèveront sur la
chère patrie canadienne.

Il ne suffirait pas d'avoir écouté une fois cette lettre pastorale;
il faut se la procurer, la lire et la méditer.Oui,il convientque les
enfants la lisent, le soir, en famille, et que les parents la leur
expliquent avec le plus grand soin.

Ce mandement porte en lui le salut des âmes, le bonheur des
ami lies et de la société.

Concert des aveugles. - Le concert donné la semaine dernière
par l'Institution des Aveugles avait attiré une assistance nom-
breuse, qui tenait à prouver coin bien elle appréciait le dévouement
des sours Grises chargées de cet établissement. Les auditeurs ont
été recompensés de leur empressement charitable par Pexcellente
exécution des chours et des morceaux compris au programme.
On sait quelle est la réputation de la fanfare et des chours de
Nazareth, elle a été justifiée une fois de plus. Le concours d'ar-
tistes distingués doublait encore l'attrait de cotte soirée qui, grâce
à Dieu, a été satisfaisante, comme recette, pour aider les sours
dans leur belle ouvre de charité.

Bazar à ïhnstitution des Sourdes-Muettes. - Les sours de la Pro-
vidt-iice doivent ouvrir lundi prochain à l'institution desSourdes-
Muettes, rue St-Denis, un bazar au profit de leurs chères élèves.

0-i sait tout le bien réalisé par cette belle ouvre et combien de
malheureuses enfants infirmes elle rend à la société, en leur
donnant en quelque sorte une seconde vie.

Il faut voir l'ardeur de ces élèves à développer leur intelligence,
à satisfaire ce besoin a'apprendre ; il faut voir avec quelle sa-
tisfaction, elles sentent qu'elles se font comprendre, avec quelle
joie, elles lisent les paroles de leurs interlocuteurs pour apprécier
l'utilité, disons mieux l'indispensable nécessité d'une telle ouvre,
et lui venir en aide.

C'est au moyen du bazar que les sours de la Providence espè -
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rent trou ver cet aide ; et certes, on ne peut imaginer une souscrip-
tioni plus volontaire. Heu1reusem±ent, à Montréal,Ies &mes généreu-
ses sonîten grand nombre, et d'aille urs,est-il plus donce saLit3faCttoU
que de pouvoir venir au'secours de ceux qui souffrent. Aussi il,
n'est pas douteux qu'on réponde à l'appel des soeurs de la Provi-
dence de la rue St-Deuis.

OHRONIQUE DU DIOOBSE DE ST..HYÂOINTHE

Vuara nie- Heures. - La 16 avril, à Ste Brigide d'Iberville.
Le 19, à St- Valerien.

Vêture religieuse. - Mercredi, le 4 du courant, à la chapelle du
iioviciat des Petits Frères d'e Marie, de St-Ilyacinthe, M. le chan.
Dumesnil, supérieur du Séminaire, a donne î'hibit de la religion
à MM. Arthur Parent, de Chiarlebourg, dit Fr. Léon Arthiur ; Jo-
septh Lafond, de N.-D. de Lévis, dit Fr. Josephx Gevais ;J.-Bte
;t-Onge, de St-Roch de Richelieu, dit Fr. Denis Marie; Alfred
Desehênes, de St- Ele de Maskinougé, dit Fr. Marie Fiorien, Na-
poléon Côté, de Danville, dit Fr. Aloysius Marie.

Profession -religieuse. - A l'Hlôtel.Dieu de St Hyacinthe, le 7 du
courant, dernier jour de la première retraite annuelle Éléi Soe'.rs
de la 'Charité, Monseigneur I'évêqtxe de Druzipara, assisté des
RR. J. Chaffers, etÇ-X. G. Richard, a reçu les voeux de religion de
soeurs Malvina Bd'ngle,. dite 3L-Pierre d'Alcautara, et de boeur
Alina 'Uiville, de St-Antoine (Go. Verchères). - Le sermon de
circonstance a été prêc~hé par le T. R. Père Jodoin, supérieur,
O.M.I., de Montréal.

Service funèbre. - Les religieuses de la Présentation de Marie
de St-Hyacînthe ont fait chanter, jeudi dernier, à la Cathédrale'.
un service solennel pour le repos de t'Ame de leur regrettée Supé-
rieure Générale, la T. R. Mère, M. St Adrien ý; les élèves du
pensionnat de la Maison-Mère, et des académies Lorette et Prince,,
y étaient présentes.

CHRONIQUE DU DIOOESBI 7E SHERBROOKE

Quarante-Heîties. - A S't-Gabriel de Stratford, le 25 avril.
Service funèbre. - A la Cathécirale, le 10 du courant, on a chanté

un service funèbre pour le repos de l'âme de feu Mr'. l'abbé Josephi
Lévesque, ancien curé de St-François Xavier de Brompton.

NYouvelle mission. - Dimanche dernier, Mir le Grand Vicaire
Chalifoux a célebré la première miesse à la nouvelle mission de
-Ascot Corner. Comme il n'y a pas encore de chapelle à cet endroit,
la messe a été chantée dans la maison d'un particulier. Il y avait
foule. Les travaux de la nouvelle chapelle commenceront sous
peu. Cette mission sera desservie temporairement par les Massieur&
de l'évêché.
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Décès. - A l'hôpital de cette ville, vendredi dernier, >'endormait
paisiblement dans le Seigneur la Révérende Sour McCabe, à l'âge
de 47 ans, et après 25 années de religion. C'est une perte pour
l'hôpital et pour la population de Sherbrooke. Sour McCabe est
'iîne des quatre fondatrices de l'hôpital du Sacré-Cour. Elle a
passé dix-neuf ans à Sherbrook-. Elle a occupé diverses positions
!nférieures dans sa communauté ; partout et toujours, elle s'est
appliquée à bien faire ce qu'elle a vait à faire. C'est au chevet des
malades surtout qu'elle s'est montrée une véritable sour de cha-
rité. On la connais8aità Sherbrooko, dans toutes les familles, catho-
liques ou protestantes. On peut même ajouter qu'elle était connue
eans tout le diocèse qu'elle a parcouru dans ses quêtes en faveur
des pauvres. Elle y était connue et vénérée. On ne pouvait rien
refuser à sour McCabe; le ton qui accompaguait ses demandes était
si convaincant qu'on lui accordait tout ce qu'elle demandait. La
nouvelle de sa mort répandit le deuil dans la ville. Pendant trois
jours que ses dépouilles mortelles restèrent exposées, une foule
immense se rendit à l'hôpital pour payer un dernier tribut de
reconnaissance à cette excellente rel'gieuse. Lundi, à deux heures
un libera solennel fut chanté à la Cathédrale. Il y avait foule;
Mgr LaRocque voulut bien présider lui-même à cette cérémonie
funèbre. Le corps fut ensuite transporté procession nellement à la
gare, pour être conduit à St-Hyacinthe où l'en..rement eut lieu
mardi à la Maison-Mère.

BIBLIOGRAPHIE
Le Médecin de la famille.

Emcloûpédi' de Midécine et d'Hygiène publique ri privur.

Cet ouvrage qui vient de paraître a reçu les approbations les
plus flatteuses de tous les professeurs des facultés de médecine de
Montréal et de Québec. Tous s'accordent à le regarder comme
un livre précieux qui peut rendre les plus grands services
dans les familles, La Dartie qui traite de l'hygiène est parti.
culièrement intéressante. Les illustrations sont très belles. Au
point de vue doctrinal et moral, tout nous paraît irréprochabe.
C'est donc un livre bon et utile et nous nous faisons un plaisir de
le recommander aux familles et au clergé.

AUX PRIERES
M. l'abbé Marcel Mireault, curé de St Hermas.
M. l'abbé Félix Gauthier, du diocèse de Québec.
Sr McCabe, 'née Anna McCabe), de-- sours de l'hôpital du Sa-

cré-Coeur de Sherbroükp.
Sr Marie-Joséphine Nébraska, des sours Grises, Si-Boniface,

Manitoba.
Albert Daoust, Montréal.
ARBOUR & IAPERLE. Ixprirneurs-Reieurs, 421. Rue tSt-Paul. M.ontréal'
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CELA DOIT ETRE VRAI
Tout le monde le dit à Montréal

Les témoignages s'accumulent

Madame Charles Dupuis, 143 avenue Papineau, dit: Ma
Petite fille, âgée de trois ans, souffrait d'une attaque de croup.
Deux bouteilles de 25 cents du Sirop de Térébenthine du Dr
Laviolette ont opéré une guérison radicale.

Mme John Robinson, 16 rue Saint Adolphus, dit : Mon en-
fant, âgé de treize mois, souffrait d'une mauvaise attaque de
Croup. Une bouteille de 25 cents du Sirop de Térébenthine du
Dr Laviolette l'a guéri complètement.

Mme Raoul Aubertin, 168 rue Maisonneuve, dit : Mon en-
ant, agé de dix mois, souffrait d'une attaque de croup et a été

guéri par l'usage d'une bouteille dle 25 cents du Sirop de Téré-
benthine du Dr Laviolette.

Mme Jos. Lamoureux, 2 15 rue Plessis, dit : Mon enfant âgé
de quatre ans, souffrait d'une attaque de croup. Une bouteille
de 25c du Sirop de Térébenthine du Dr Laviolette l'a guéri
complètement.

Mme François Chartrand, 47 rue Panet, dit : Mes deux
enfants, âgés respectivement de dix et douze ans, ont souffert
d'une sérieuse attaque de croup et ont été tous deux guéris
Par l'usage de deux bouteilles de 25c du Sirop de Térébenthi-
ne du Dr Laviolette.

Mme Jos. Ouellette, 16o rue Dorchester, dit : Mes deux
enfants souffraient d'une mauvaise attaque de croup et ont été
guéris complètement tous deux par l'usage de deux bouteilles
de 2 5c du Sirop de Térébenthine du Dr Laviolette.

me Jos. Duval, 90 rue St Ferdinand, St-Henri, dit : J'ai

ý,uffert pendant un mois d'une extinction totale de la voix et
J.essayai différents remèdes sans obtenir de soulagement ; j'ai
eté Complètement guérie et ma voix est revenue par l'usage
de deux bouteilles de 25c du Sirop de Térébenthine du Dr
tViolette.

Proprietaire : J. G. LAViOLETTE, M. D.
232 & 234, rue St-Paul, iontréaL.



A. PALASCIOEnGroneenDti
,Importateur de toutes espèýces de Ferronneries pour construction dI'Egi$sf5Aollèeges, Couvents et Rê>idences. Outils pour menuisiers, Charpeutiers,

Mfeubliers, etc., une spAcialité.

_390 RUE ST-JACQUES, 390.
ARCAN D FRERES

Marchands de Nouveautes
tgenis dposilalires pour le ( azuada des TOIIJ]FS ME'

GIENIQUES de l'abbé KNEIPP,
111 RUE ST-LAURENT, coin de la rue Lagauchetieroi

MONTJoeAL

LA-

ADAMS LAUNDRY MACHINERY Co.ý
FOURNIT TOUS LES APPAREILS DE BLANCHISSERIE

E~t établit toutes Buanderies pour Hotels, Maisofl8

particulières et Etablissements publics.

,MILLER FRERES & TOMS
Seuls~ Agent pouir le Canada

1253 RUE KING - MONTREAL

Bureaux à~ Toronto

74 RUE YORK.' H. 1). SIMMONS, A9tW

Fabricants de la celàbrs- fournaise à eaui cnaude " DwiUftMU
'Chovres et ete~âvwur n~si vse.rsc o., etc.



U ROTALE WM TATLBY, agent générai.

Bureau Principal s B.HURTUBISE, et A. Bt-CYR,
agents du département ftangals.

O001N do la PLACE D'ARYED et de la Rua NOTRE-DAM
ENTREP.RENE URS DE

JB. PILON &FILS POM PES FIJNEBRES
'1'Glacieres, E-mbaumage, et

-. -voilures doubles, une sbéeiaWii.

..1 2517 rue Notre-Dame
4 Entre les rues St-Marttn et dms

-- - Seigneu rm, Montréal

4'TELEîPHONEý BELL 8302

John TAYLOR & Cie
Lt ughborougb, (Angleterre)

La plus grande Fonderie de
Clocht s en Angleterro

Board.of Trade Building
Rue St-Sacrement, Montreal

r Catalogues et informations donnés sur

e
5 ande.



A LBERIO,'DU RAND
IIMPORTATEUR

Huile Aurore. - L'huile &urore est garatie par nous, purehuile vé 'étale. Elle est uniquement employée pour les veilleti-
ses d'église, couloirs ou autres.

En se servant des veilleuses de la Gare de Jeunet, de Paris, ilsuffira de remplir les verres le matin et la lmèerestera jus-
qu'au lendemain. Elle peut durer jusquà 30 hkires avec les veil-leuses indiqués ci-dessus sans s'éteindre et ne laisse jamais aucun
dépôt.

Elle sera vendue au clergé canadien, $0.90 le galon en fuWde 40 galons environ. Mon stock est épuisé, mais il sera renoU-velé en mai, epoque à laquelle on pourra trouver cette huile
chez
MM. RUI>ON, RER ÉEFUT ot Cie, né~goellants à Montré,al-

64ROIIITAILLE & Cie, 6
Et à mon Magasin, 1964, rue Notre-Dame, 1

Savon Normal. - Le savon Normal n'a plus sa réputationà faire. fI a été classé hors concours, en France. Il est garanti
pur, sans fraude et sans addition d'eau. Il fait absolument lemême usage que 3 à 4 morceaux du meilleur savon canadien.

le savon Normal peut être employé pour la toilette, il fait
beaucoup de mousse (brousse), n'abîme jamais les mains et leOrend au contraitre très douces. Il est offert au clergé aux prix d

La caisse de 100 morcqaux d'une livre, $ 12.50.&( L& 144 pour toilette, - 4.00.
Il en sera adresse échantillon sur demande.
P-orto Wine. - Nouveaux arrivages.
Clairet Mau.bec. - Garanti pur et naturel à l'analyse. Il eStoffert En fuis la 30 à 50 galons. Le galon, $0,90.

Et> caisse de 12 bouteilles. La caisse, 3.00.
Pour groises quantités cesî prix soit siîceptibte. ae groo,39

rédiictions.
Pharmacie Centrale de France. - S iciété anotuyt-a ai'capital de 10 millînîs, foadé par L)ORVAULT, auteur de Ph,,îrmacO-

pip française.
O,1 peut traiter à das prix très bas pouir l'importation de toute*les drogues, plantes médicinales, extrdits pharmaceutiques, lus-trurnents de chirurgie, graines. ne plantain, (Psyllg um) et toi"'

màdicamenits patentés.
Kina ferrugineux Durand.- Le Kina ferrugineux Dtîrafd,

vaut lesi meillecurs toniq~ues dii Canada, pré3entéi sous différeaO~
noms de vins. Il est délicieux au goâit, ne constipe jamais e
combat énergiquement les malalies resaltant de l'appauivrile9
ment du sang : Anémie, chlorose, dyspepsie, diarrhié,s :cbrol-
ques, convalescences longues, épuisement, etc. Au bout de la Ire
bouteille ou se sent miAtux. Il est vendu au détail, $ 1.00 la bOu-
teille:. la douzaine, $9.00.
Magasin, 203, rues des CJommiaiare. Montréal.

1964, rue Nobtre- IJiaLm, à partir dit fer 911



LA DITQI'E DU PEUPLE
A M%'AINTENANT OUVERT SA SUCCURSALE

RUE NOTRE-DA4ME OUEST, coin de la rue A4queduc~Ou Y reçoit, el, dépôt toutes les éconiomies dipuis une piastre eii montant, Atbq ue paie quatre pour eent, sur ces dépôts.

1 ý NIGUEVUES CATALOGUE GRATIS

1640 -1642

~ ~ Rue Notre - Dame

Professeur à I'Elcole des Arts de Monmtréal
~COÂToNMè(dailjoà l'Exposition def Cicugo, 118q3ý

DZOZAIIOND'IMIlIFICES PUBLICS, RELIDIEUZ E.ý CIVILS
ARC3HITECTURIE - PEINTURE~I&~f~renee~Au de/o'i dle ciquanle ~l <'Ihapcjl1,wf a~ eu'' dans lou/l le.s Par/les du Dainiil entruec uu Les èég/ir d,-de Bon seceus, ./-nadci etVS-1 i*iucenl de lPaul à, îltontlré'alQi~~de, Ste-Mari' dfi la 1Beaucrý, SI-/é'ayi, P.Q., J in;etTgiIh LPI,.,'lrqc ntu di/s ite (f bel O s/S-é/Iae /, i Le t-4 4evdnile de 1l'u/,, aake, le tabldeau de l hédal dw- 1a/;1udl

Con Irent ddt .Saall-au-Rlaseo/leî'

PLqANS [DEVI[S, ~1l1SE XEIiîjidIcIieet Ateliers ,No 02 rueBerri .Montréal.

11070, Rtue Notre-Dame, Monttréal.
~.,'psBrussels, Tapestry, Imperial et Kidderminster, filt en Eatoa et

'U.IflMj Cloth, Prelart'. anglais et américains.
A. L. C. NIEICUILA.

visite est respectueusemnent sollicitée.

CHARLES A. Olt[UGIîl__
%IA»PELIER et MANCHIONNIE-

MAISON PoNDtz EN 1862
Chapeaux de Feutre, de Soie, Etc., iEtc

'801-7 RiJE NOTIE.DAIEL

LIFE» ASSURACE (JO.h&# UIETABLIE EN 1Eg,
itîejOÎR0 DE EDIMBOURG. EcO)Sslt.Bureau priHelpal en Canada: Montréal

zices subsi stanltes $loo.ooo.ooo 1 Fonds iiivestlif.O.OO. 1 Revenu aunue tdistli $22(M)O.(NMO. W. M. RAfflAY, gerant.



Uff~UfU IIIPLOMBIER, FERBLANTERJOS RU~ID&U Poseur d'Apparetts à Eau MJ'au-
les usERElu le 'Couvertures, Etc.
Ne 42, rue I§te-Marunerite, Montréat,

JAS. W. PYKE
MAIRCHAND 1DE

For', Acier, Tnih pour1 systew dtp chiifaie, Tuyi a giz
ET ACCESSOIRES

Tubes pour Bouilloires, Dechets de Coton, etc., etc.

35 rue ,St-Fraricois-Xavier - Montreal

OWEN McGARVEY & FILS3
13peIaUt de couchettes et litterle pour collèges et couvents et d'ameuble5X1tA

po r amilles.
KAKUFÂOTUEIM ET XAROIIANIDB DE

MEUBLES DETOUTES SORTES
1849, 1851 et 1853 RUE NOTRE-DAME - ONTRIMè

H. A. PEARSON & CIE
MARCHANDS - TAILLEUJRS

22 OARRE OHABOILLEZ MONTRIMAL

lAFONTE, MAITIN à VIE
254S Èue Notre-lDame, cella de la rue des selgnu1,

Nous offrons à des prix excessivement avantageux, une quantité
conisidérable d e

Vins de messe marque Il'Diego per Alta"
La demande considérable que nous en avons su est une preuve de

qualité supérieure de cette marque.

M. B. Échantillons et prix envoyés sur demande.

JOS. ROBE RT & FILS
Marchands de Bois de SciagO

107 AVENUE PAPINEAU
Teleph one 6258 MONTRM0u%
Séchoir à bois perfectionné, le plus grand du Canada.

Manufacturiers dle bancs d'église, pupitres, portes, chassis, moulfre5,te'
Fabricants de lits en fer, pour communautés, hospices, hôpitaux, etc.

SOuvrages (le toutes sor-tés en acier, fer, cuivre et fonte.



Pharmacie Laviolette & Nelson
1605 RUEG NOTRE - DAME

ýý)NDE LA RUE ST-GABIZIEI, MONTREAL
Prop,'i"taires des Poudres Anti - Rhumatismales du Dr

Nelaton.
Prescrzpîion por le Rhumte du Dr Nelson,IEdu Dr CRIÉVALIERi la Gommye difb-inelle et aut Baumede7l.

0 4Ibinet d'Aisance ' Cananoque"
% 36cainet est en terre séhIe et prévient toute inauvais4e4 odeuis. Il est re-

anépar tous lis médecins et les 4iit. Chaque maWson devrait ente' Pourvu. Livré à n'tfmpirt, quelle station de chemin de fer dans les provin-~e QUI)e. et d'Ontario. PRLIX $.00.
Fabriqué~ par la -"Ganasoque Gear Co."

VICTOR THERIALTLT
elTREPRENEUR DE POMPES F-UNEBRES.

TOUbOURtS E~N MlAINS
Un grand Assortiment de Corbillards

A vendre à des conditions très faciles.

1tlé6i et 18 Rue St-Urbain, Montréal
~bhone 1399. sufflallué, embaumer.



CRS DESJARDINS & CIE
IXPOITATEUBS ET XANV'FACTVRIERS DE

Chapeaux et'de Fourrure$
1537 RUE STE-CATHERINE

PARD>ESSUS ]EN CJAOUTCHOUC, NOII-9 pour 4oocl'

4fflAPEAUX ECC3LÉSIASTIQUES.

PABDEMU1S EN FOURRHUIES, pour voyage.

<JASQl'Es- Ete., Et., Etc.

dE TOUT A TRÈS BAS PRIX

J. B. LASNI1E R & FILS
FABRICANTS DE

PourniIbe urs de Parchevèchô de Monitréal et des principales inlûa

reI1gioué;et de la Province.

importateurs des VINS de MESSE de SICILE d'ESPAGNE et d'ALQEW'

Tîcnnent commire spécÎatité LHIUILF, DO0.I, les THEIS, les CAF1p, de

MEILLEURS CRUS.

Adrf ssez à J. B. LASNIER & FILS, Montréal ou LtI

Fr REDEIIHIC LAPoINIJ,,
MARCHAND DEF

]wTýV~ IDm MZiL%

1541 A 1551 RUE STE-CATIIERINE
M ontréal.

Tapis, Prelarts, Gravures, Miiroirs,
VEND US-A DES CONDITIONS TRES FACILES

Le plus grand Assortinient de toute la VI'
NFV ISIT1E1 EST SOLLICUrE.


